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La Cairo, le 10 Mars 1884. 

Admettons un instant - quoique 

1 
cela nous semble radicalement im- 1 

 possible — que l'Angleterre puisse 
completement reussir dans les di-
verses entreprises qu'elle tenle en 
Egypte. 

Supposons que les o)erations mi-
Makes du Soudan soient couronnees 
de sueces, que les rebelles vaincus, 
disperses, capitulent et que Gordon, 
apres avoir pacific le Soudan, ramene 
sains et saufs les Europeens et les 
garnisons egyptiennes qui s'y trou-
vent et qu'il revienne au Caire,entoure 
d'une nouvelle aureole. 

Admettons encore que l'Europe 
continue 6 laisser l'Angleterre en agir 
a sa guise, n'intervenant ni materiel-
lement, ni moralement, pour contre-
ler ou blamer les moyens employes 
par l'Angleterre pour en arriver a cette 
reussite hypothetique. 

Quels resultats produirait, nous de-
manderons-nous,ce succes dont nous 
voulons pour un instant admettre la 
possibilite ? 

Les frontieres du vice-royaume 
egyptien, que les brillantes conquetes 
de Mehemet Aly et de ses successeurs 
avaient etendues jusqu'aux grands 
lacs, seraient ramenees au Delta. 

Mohamed Ahmed, le Maticli, — en 
admettant toujours qu'il accepte l'en - 
tente et le partage congru que lui 
propose son ami Gordon, — regnerait 
a Khartoum ; Osman Degna serait 
Sultan du Soudan Oriental ; le Dar-
four serail divise en petites princi-
pautes que l'on donnerait aux anciens 
sultans de ces regions eloignees ; au-
pres de chacun de ces souverains au 
petit pied, le Gouvernement britanni-
que installerait, comme it le fait aux 
Indes, un resident qui, en fait, serait 

le veritable maitre. 
L'Angleterre occuperait hi Basse-

Egypte et le canal de Suez ; ses trou-
pes tiendraient garnison dans les 
principales villes du Delta, en atten-
dant que ses hommes politiques aient 
merle a bien l'oeuvre de reformes en-
treprise et dont its attendent de si 
brillants resultats. 

Et puis? Le jour oh la pacification 
serait complete, la reorganisation 
achevee, l'Angleterre, fiddle a la pa-
role solennellement donnee, evacue-
rait-elle l'Egypte? 

Pas plus qu'elle, nous ne sommes 
assez naffs pour le croire. 

Mors, devant cette difference entre 
la promesse et ('execution, quelle 
attitude prendra l'Europe ? 

11 est materiellement impossible  

1 

! et qu'elle laisse impassiblement s'ac 
complir une annexion qui compro-
mettrait aussi gravement tous ses 
interets commerciaux. 

L'Angleterre detenant l'Egypte, 
c'est, it est inutile de le deguiser, le 
Canal de Suez inte•cepte au commerce 
des autres nations. 

Or,r'est 15 cc a quoi jamais l'Europe 
ne pourra consentir. 

La Hollande, qui est si directement 
interessee a la neutralite absolue de 
cette grande voie maritime, creee par 
le genie frangais, est trop faible pour 
pouvoi• seule faire entendre raison a 
l'Angleterre. 

L'Italie ne considere pas Assab, cot 
heritage d'un prdtre, comme une colo-
nic assez irnportante pour la deter-
miner a entrer en lilac a son sujet 
avec la Grande-Bretagne: L'Espagne, 
pour alter aux Philippines, aura dans 
quelques annees a sa disposition le 
Canal de Panama, ce qui pourrait 
('engager a supporter patiemment un 
mal que seule elle ne serait, du reste, 
pas de taille a empecher. 

Mais Ia France, qui voit chaque 
jour s'accroitre ses possessions colo-
niales dans la mer de Chine, pour-
rait-elle, sans s'exposer a de graves 
risques, imiter cette resignation for-

e& ou debonnaire ? 
It ne faut pas meme y songer. 
Demain, peut-titre, la question chi-

noise aura regu la solution prevue ; 
maltresse du Tonkin, la Republique 
Frangaise s'applique• a le coloniser 
avec cette ardeur, cette intelligence, 
cette industrie qu'elle apporte a 
toutes ses entreprises coloniales et 
qui lui ont valu déjà de si beaux resul-
tats en Cochinhine,dont depuis l'occu-
pation franc aise la population a déjà 
plus que decuple. 

Naturellement donc,la France s'en-
tendra avec les autres puissances 
pour empecher l'Angleterre de mono-
poliser a son profit le canal de Suez ; 
elle portera (levant l'Europe les griefs 
communs et, comme elle parlera au 
nom de l'interet collectif,"sa voix sera 
infailliblement entendue. 

Ceci etabli, it nous semble donc 
evident que l'Angleterre , qui , par 
suite de sa politique trop personnelle, 
se voit aujourd'hui completement 
isolee, aurait tout interet a se rap-
procher de la France. 

Au point de vue politique, l'Europe 
nous semble aujourd'hui partagee en 
deux grands partis. 

Au premier appa•tiennent les na-
tions qui, regies par des institutions  

dont la volonte est en quelque sorte 
subordonnoe a cello des representants 
du pays. La France et l'Angleterre 
personnifient cette premiere c Ito-
gorie. 

Dans le deuxieme parti sont corn-
prises les puissances oh le souverain 
est tout, oh le pedple n'est Hen on 
presque lien encore. 

De la, des alliances logiques, basses 
sur la communaute des institutions 
ou des aspirations. 

A ce point de vue done, l'Angle-
terre nous semble devoir desirer etre 
rani& naturelle de la France. 

Seulement, it ne faut pas que, de 
l'autre cote du detroit, on se fasse 
encore illusion sur les termes et la 
pollee de cc rapprochement. 

II ne faut pas qu'on espere voir 
encore la France se preter a un role 
debonnaire, et, comme elle l'a fait 
depuis la guerre de Crimee. tirer les 
marrons du feu -  an seul avantage et 
benifice exclusir de sa voisine. 

Il ne faut pas non plus esperer la 
leurrer par de fallacieuses promesses 
de partage a deux. 

Gouvernement essentiellement pa-
cifique, par sa nature merne, la Re-
publique Frangaise n'accepterait au-
cune entente qui ne fut stipulee en vue 
de l'interet collectif de toutes les au-
tres puissances, on qui fat de nature a 
lui susciter des demeles quelconques 
avec ses autres voisins. 

En outre, et precisement a cause de 
sa volonte de maintenir la paix, la 
France est aujourd'hui plus riche, 
plus prospere, plus forte qu'elle ne 
l'a jamais 6(.6 a aucnne époque de sa 
glorieuse histoire. Uniquement preoc-
cupee, depuis quinze ans, a de\ clop-
per son commerce et son industrie en 
tame temps que la richesse natio-
nale , elle dispose aujourd'hui de 
moyens puissants  ,  de ressources 
considerables. Mais ces moyens et ces 
ressources, elle n'est certes pas dis-
posee a les aventurer au profit de 
quelque oeuvre de chevaleresque go-
nerosite, comme par be passe, ou au 
benefice de quelque allie plus ruse que 
loyal. 

La prosperite de la Republique 
frangaise, dont l'Europe monarchique 
s'inquiete, lui donne done be d•oit de 
puler haul et de n'accorder son 

I alliance qu'a bon escient. 
C'est done a l'Angleterre a savoir 

se ('assurer par une entente loyale, 
dans un but ouvertement declare. 

D'un autre cote, nous dirons qu'il y 

sie. On aura beau objecter que cc 
n'est la qu'une alliance de souverain 
a souverain et non de peuple a peu- 

Nouvelles du Soudan Oriental 

Correspondance particuliere du Bosphore Egyptien. 

Trinkitat, '-.6 fevrier. 

Le general Graham compte avancer 
jeudi sur Tokar, on attend pour cela l'ar-
rivee ici d'un regiment venant des lndes,et 
['armee sera an complet. 

Nous sommes loin du chiffre de 4000 
hommes annonce par l'etat-major anglais; 
et,comme je vous le dit plus haut,a l'heure 
actuelle,il y a ici 6,000 combattants,on at-
tend encore un regiment. Id les officiers 
ont fait le compte suivaot : deux jours 
pour alley a Tokar, deux jours pour en 
revenir, deux jours pour se reposer. 

L'arinee anglaise parait faire sur les 
rebdies une grande impression, a mains 
que ce soil une manoeuvre de l'ennemi de 
se tenir cache. 
LOn ne voit dans Ia journeeque quelques 

pour chef le grand cheik So, 
tiraient des coups de fusil a d 

Je crois decidement quo la campagne 
ne sera pas rude, car it y a un va-et-
vient continuel d'emissaires entre Tokar 

1 el Trinkitat. Les quatre Soudapiens dont 

I je vous ai pane dans ma derniere corres-
pondance out Old expedies de nouveau hier 
an soir, vers 6 heures et demie, par le ge-
neral Graham, dans Ia direction de Tokar. 

D'apres le bruit qui court ici, des som-
mes importantes auraient the offertes aux 
chefs des rebelles pour qu'ils laissassent 
librement ensevelir les cadavres restos sans 
sepulture depuis la °Waite de Baker pa-
cha . 

Je vous envoi° un mot sur la dern iere 
affaire de Trinkitat ; ces details, quoique 
arrivant un pen Lard, s.lront toujours in-
teressants, je crois, pour vos 1( cteurs. 

Lorsque les troupes de Baker quitte-
rent Trinkitat, elles s'avancereot de la fa-
con suivante : en avant, Ia cavalerie ; quel-
ques metres apres, l'infanterie, 
les transports,tout pole-mole et de la ca-
valerie sur les deux Hanes ; c'est dans cot 
etas qua les Bedouins les surprirent, au 
moment oft Ia cavalerie s'etait Olancee en 
avant a la poursuite de quelques insurers ; 
it fut impossible de former to carre par-
fait ; on se groupa autour du convoi et la 
resistance, malgre cola, eat etc possible, 
si la cavalerie turque et Ogyf tienne,  en 
voulant rallier l'annee, detait venue jeter 

wa, qui ont 
persister dans son isoleinent. 	 tliman, qui 

La Russies'avance : la conquete de 	 9S distances 
Nlerw est, personne n'en ignore, le j de 4 on 5 kilometres, ce qui, comme vous 

premier resultat de l'alliance con - le pensez bien, ne fait pas grand mat aux 

tractee entre l'Allemagne et la Rus - soldats de Is Heine. 
J'ai en 1 occasion avant 1 arrivee ici du 

general Graham de me metire en rapport 
avec quelques-uns de ces rebelles. 

Vous ne pouvez vous figurer a quel de-
ple ; dans ces pays autocratiques, le gre &exasperation ces gens-la en sont 
souverain est tout, et quand it a parle 1 venus coetre les Egyptiens,qu' Is appel:ent 
la nation °belt. Grace done a l'appui lea Tures, et contre les Anglais 'ai entendu 
moral de l'Allemagne, la Russie pent i raconter par eux des faits inocIs de spo-
continuer sa marche en Asie et se liation et do barbarie commis par certains 
rapprocher des Indes. II y a la un pe- fonclionnaires egyptiens qui, non contents 

ril serieux pour l'Angleterre, d'autant d'accabler ces populations des plus man- 
plus grave, que l'empire indien est 1 vats traitements, s'emparaient souvent des 

individus pour les vendre coinrr csclaves. depuis longtemps mine sourdement. 
I 	Les naturels de ce pays soot remar- L'exaltation v a chaque jour crois- 

quablernent beaux, grands, ()lances, 
sant, it suffirait d'une etincelle pour 

grands et vifs, les traits tr( s reguliers, 
embracer d'un bout a l'autre ce vast() I eux  I la honcho, les mains et ies pieds tres 
continent et le soulever contre l'An- I petits ; its soot tous fort intelligents et d'un 
gleterre. 	 t s courage 6 toute epreuve. 

Devant cette perspective.imminente, 
l'Angleterre a done absolument be-
soin de se rapprocher de la France, 
la seule nation qui pourrait lui preter 
un appui efficace dans un moment 
aussi critique. 

C'est done a l'Angleterre a faire le 
premier pas : elle a une occasion pro-
pice sous la main ; qu'elle se rallie 
aux idees de tutelle internationale que 
le Gouvernement franca• souhaiteraitHier matin , quand les Anglais soot 

altos occuper le fort Baker, officiers et sol- de voir appliquer en Egypte, pour 
dots de l'infanterie, out du patauger 

sauver ce malheureux pays de l'anar- pieds nos, dans la bone, jusqu'aux 
ge-chic a laquelle it est en proie. Cette 

noun. 
premiere concession faite, la France 	La garnison du fort Baker se compose 
serait disposed a preter l'oreille et a 	des Gordon Higlauders et du 89e fusiliers; 
redevenir son allied, a condition tou - lorsque ces troupes soot alHes prendre 
tefois quo ces propositions soient possession de leur poste, elles ont Ole Ac-
loyales, sans equivoques et de nature I compagnees par un delachement de cava-
a sauvegarder les interets communs de lerie, un escadrou d'infanterie montee,par 
l'Euro2e tout entiere. i j les Riffles et par la Garde-Noire. 

4911:01:32Matimanimeacl 

a urgence pour l'Angleterre a ne pas rares bedouins des Hedanda 
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le desordre to plus effroyable dans les 
Fangs. 

Les chevaux foulaient aux pieds les 
hommes, et bien souvent, cavaliers et 
fantassins egyptiens en vinrent aux mains 
entre eux et s'entre-tuerent. 

To le monde ici, les insurges les pre-
miers, et qu'il me soit permis de dire 
qu'en fait de courage, ifs sont bons juges, 
tout le monde ici, dis-je, rend un horn-
maga eclatant a la bravoure de Baker pa-
cha , reste jusqu'au dernier moment au 
milieu de ses hommes, cherchant a rele-
ver leur courage et sauvant enfin ce qui 
poavait etre sauve apres un desastre pa-
reit  . 

C'est a Biar-el-Tib que I'affaire a eu 
lieu ; beaucoup de fantassins se sont sau-
yes on s'accrochant a la queue des che-
vaux des cavaliers. 

Au moment on je vous ecris ces lignes, 
j'ai Ia devant moi le barbarin qui servait de 
sals a Baker pasha et qui s'est sauve de 
cette facon 

Voici le tableau exact que vous 
m'avez demande des forces des re-
belles. Je l'ai dresse avec le plus 
grand soin et, suivant vos instruc-
tions, j'ai fait en sorte qu'il soit connu 
par Fetat-major anglais, a qui it ne 
peut etre que d'une grande utilite . 

Point n'est besoin de vous dire que 
je vous garantis, d'une fagon abso-
lue, l'exactitude de mes renseigne-
ments : 

Entre Saouakin et Berber 

      

Tribus 

 

Cheiks Combailants 

Amarar ... 
Fadlal 
Bicharieh... 
Charab 
Gimilal 
Aladandawah.. 

Mohamed Adli 	 
Ahmed Mohammed 
Becheri ebn Mousa 
Amin Fagiri 	 
Issa Dahe 	 
Cheik Mousa 	 

2.000 
500 

15.000 
5.000 
2.000 
5.000 

      

Entre Saouakin et Tokar 

Comballants 

Entr e Saonakin et Kassala 

Cotabaltants 

5 000 

9.000 
5.000 
8.000 
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FLEUR-DE-CRIME 
QUATRIEME PARTIE 

VIII 

11 en fit d'abord une sorte de bonne. Elle pre-
nait soin d'un logement de trois pieces qu'il occu-
pait sur les hauteurs de Montmartre et preparait 
ses repas. Cette enfant taciturne, repliee sur elle-
meme, qu'il ne laissait, du reste, jamais sortir 
seule, lui convenait a merveille... II commencait 
alors ses etudes sur les faux billets de banque et 
une veritable domestique, tine femme de ménage, 

Reproduction interdite pour tons les jour 
aux qui n'ont pas traits avec la Soda des-
Gens de Lettres. 

Entre Kassala , Goz Itegeb 
et Massaonah 

Tribus Cheiks 

  

Comballants 

Holanga 	 
Beni-Amr 	 
Timeriem 	 
Chinkeriet 	 
Debaina 	 

Wad Awad 	 
Bahid bey 	 
Raj iah 	 
Abd-e 1-Kerim 	 
Waad Egel 	 

  

6.000 
12.000 
5.000 

15.000 
5.000 

    

REVUE DE LA PRESSE 

On lit dans l'Opinione : 

Il est Glair que la foi dans les miracles 
du general Gordon s'ebranle. 

Son ceuvre qui eut ate salutaire, it y a 
quelques mois, survient trop tard, au mo-
went oft les victoires du Mand i rendent peu 
probable que ce dernier prate l'oreille 
des propositions de conciliation  .  Quel 
que soil le cours ulterieur des evenements 
en Egypte et au Soudan, quo le Khedive 
abdique ou consente a rester un ins-
trument docile entre les mains des Anglais, 
it est certain qu'en ce moment l'Angle-
terre no pout pa3 compter stir l'element 
indigene ; c'est a elle seule qu'incombe ['o-
bligation de retablir l'ordre, la securite, en 
un mot un kat de chores qui permette d'eta-
blir definitivernent l'assiette du pays.Il est 
evident quo pour atteindre ce resultat, it 
faut des forces considerables, une action 
prompte et energique. 

Le Gouvernement anglais ne peut plus 
se retirer ni transiger sans comprornettre 
la securite de ses possessions, dans les-
quelles l'element musulman domino en ma-
jorite. 

Un acte de faiblesse de sa part serail le 
signal d'une levee generale de boucliers 
dans l'Islam. L'Europe civilise() en vien-
drait a bout, mais non sans des sacrifices 
considerables d'hommes et d'argent  . 

Nous desirous done, dans l'interet ge-
neral, que les resolutions de l'Angleterre 
soient a la hauteur des circonstances graves 
du moment et que ses efforts soient con-
ronnes de succe3. » 

NOUVELLES DU TONKIN 

Le rnouvernent sur Bac-Ninh se dessine, 
et tout porte a croire que ce mouvement 
aura lieu dans le courant de cette semaine. 

Le Times public memo une *eche da-
te() de Hal-Phong, 27 fevrier, annoecant 
que I'attaque de Bac-Ninh aurait lieu le 7 
mars. Suivant cette *eche, une colonne 
de 8,000 hommes partirait le 7 mars 
d'Hanol, sous le commandement des gene-
raux Millot et Briere de I'lsle. 

indispensable pour qu'il ne "perdit pas de temps, 
pouvait s'etonner de son mysterieux travail, sur-
prendre ses secrets, devoiler son industrie nais_ 
sante. 11 ne courait aucun de ces dangers avec sa 
petite servante, trop jeune pour comprendre, trap 
silencieuse de nature at trop bien cloitree pour 
parler. 

Elle, de son cote, apres avoir couru jusqu'a 
treize ans, sous la neige, la pluie et le soleil, 
etait toute heureuse de ne plus sortir, de se repo-
ser, de s'etendre, d'etirer ses membres fatigues. 
Son maitre etait bon pour elle : it ne la battait ja-
mais, ne 1w demandait qu'un travail en rapport 
avec ses forces, lui parlait doucement,et,parfois, 
lui prenant le menton, lui souriant : v Allons, di-
sait-il, je ne m'etais pas trompe. Tu pousses a ra-
vir, lu viens tres bien. Avant peu, le fruit vert de-
viendra un bon fruit mfir. 

Un jour, Vignot, satisfait de ses etudes prepa-
ratoires, persuade qu'il pouvait, sans danger, faire 
concurrence a la Banque de France, repandit dans 
Paris ses premiers faux billets. Ils passerent sans 
difficulte. Alors it changea d'existence, de guar-
tier, de manieres, de toilette. 11 se fit elegant : 
d'abord, pour satisfaire les:goilts luxueux qui cou-
vaient en lui sourdement, et ensuite, parce qu'il 
pensait qua, dans certaine situation, avec l'appa- 

Une seconde colonne de 6,000 hommes 
partant de Hal- Dzuong occuperait preala-
blement la route de Lang-Son. 

Le journal franeais le Temps croit que 
le correspondant du Times a un peu exa-
Ore le chiffre des troupes que le general 
Millot pourra mettre en ligne contre Bac-
Ninh, car, dit-il, les forces dont dispose 
le commandant en chef s'elevent a un peu 
plus de 14,000 hommes de troupes regu-
ieres. II est vrai que dans ce nombre ne 

figurent pas les quelques milliers d'auxi-
liaires tonkinois enregimentes des le mois 
de novembre, qui ont rendu de grands 
services a l'attaque de Son-Tay et dans les 
diverses expeditions contre les pirates du 
bas Del ta. 

La *eche adressee au Times annonce 
en outre que le Song-Kol ast barre a proxi-
mite des Rapides, de sorte qu'on sera 
oblige de debarquer les troupes en cot en-
droit et d'enlever les fortifications que 
l'ennemi a construites sur les bords du 
fleuve. Ici, le Temps signale une erreur 
de transmission; suivant cc dernier journal, 
ce n'est point le Song-Kol, mais bien le 
Song-Caw qui est barre, car nous sommes 
maitres du cours de ce premier rapide 
jusqu'a Son-Tag, et, dans une de ses der-
nieres depeches,l'amiral Courbet annoneait 
qu'il allait faire sauter les barrages eleves 
sur le Son-Caw, riviere qui passe a quel-
ques kilometres au nord de Bac-Ninh. 

Les deux routes a suivre pour arriver a 
Bac-Ninh sont seinees de nombreux obs-
tacles. Pour iremonter par eau a Bac-
Ninh, ecrit un des correspondents du 
Temps, it faudrait faire route entre une 
serie de villages fortifies oft l'on se fusille-
rait a vingt-cinq metres. 

Quant a Ia route de terre, elle est he-
rissee de fortifications et, en plus, la sous-
prefecture de Phu-Tu-Son, qui est a che-
val sur cette route, serait fortement de-
fendue. 

Jusqu'a present, les reconnaissances di-
rigees sur Bac-Nich, qui ont parfois 
ochange avec fa place quelques coups de 
canon, suivaient le canal des Rapides. 

« II est evident, dit le Temps, qu'en 
• prenant la memo direction, toutes les 
« fortifications de la route de Chine se-
c( rent tournees, et leurs defenseurs s'ern- 
• presseront de battre en retraite sur le 
« camp fortifie qui entoure Bac-Ninh. Les 
4 Pavillons-Noirs n'ont pas cherche 
a defendre Ia route de Son-Tay. Les Chi- 
« nois prefereront certainernent nous at 
• tendre a Bac-Ninh, plutet que dans des 
« positions od leur ligne de retraite pour- 
• rait titre menacee. 

rence de la fortune, on eveille moans facilement 
les soupcons. 

Albertine Jeanrond eut sa part de cette meta-
morphose. Elle suivit Pierre Vignot rue de la 
Chaussee-d'Antin, eut de belles toilettes, et, de 
petite bonne, devint une petite dame. Ses robes, 
ses coiffures, lui seyaient a ravir, Ia grandissaient, 
achevaient de la parfaire ; elle etait vraiment jolie, 
avec quelque chose d'original, d'etrange, de pi-
quant, de capiteux au possible . Vignot se dit que 
l'heure avait sonne d'etre recompense de ses bien-
faits, de recolter ce qu'il avait senie. Elle pensa 
comma lui et devint sa maitresse, tout naturelle-
ment, sans se defendre, sans meme s'etonner, 
joyeuse de lui plaire, parce qu'il lui plaisait. 

Ils vecurent ainsi plus d'une armee, separes seu-
lement lorsque Vignot disparaissait tout a coup de 
Paris, pour etendre ses operations en province ou 
a Fetranger  . 

Lorsqu'il fut arrete, elle aurait pu se defendre, 
protester de son innocence et meme l'etablir. Elle 
prit plaisir, au contraire, a se faire plus coupable 
qu'elle ne l'etait, affirma qu'elle connaissait l'in-
dustrie de l'accuse, qu'elle I'avait aide dans son 
travail, at qu'elle s'etait pretee a faire ecouler de 
faux billets de banque. Elle voulait etre con-
damnee comma lui, etre enfermee pendant qu'il le 
serait. 

Nous aeons publie Kier la *eche de 
l'Ageuce Havas nous annoneant la march° 
du corps negrier stir Bac-Ninh 

Il devient indiscutable qu'a l'heure ou 
paraitront ces lignes, la bataille dy Rac-
Ninh aura eu lieu. 

AGENCE HAVAS 

Paris, 8 mars. 

M. Renan publie dans le Journal 
des Mats un article appuyant la sous-
cription Maspero. 

Londres, 8 mars. 

Le bruit court que M. Goschen irait 
au Caire pour remplacer sir Eveling 
Baring. 

FAITS LOCAUX 

M. Karcher vient d'être nomme par 
S. A. le Khedive commandeur de l'or-
dre imperial de la Medjidieh. 

Cette distinction est bien meritee; 
elle prouve que S. A. le Vice-Roi s'in-
teresse serieusement a toutes les 
oeuvres de bienfaisance du pays ; 
seulement nous regrettons qu'elle soit 
le signal du depart de notre ancien 
depute de la Nation. 

Lois, Deerets, Arretes et Documents 
Officiels. 

S. A. le Khedive a daigne designer 
M. J. Ornstein pour remplir les fonc-
tions de Conseiller financier en l'ab-
sence de M. E. Vincent. 

Par decret de S. A. le Khedive, 
en date du 8 mars, M. Henri Kar-
cher, ancien President de la Societe 
Frangaise de Bienfaisance, a ate 
nomme commandeur de l'Ordre Im-
perial du Medjidieh. 

CONSEIL SANITAIRE 

MARITIME ET QUARANTENAIRE D'EGYPTE 

Depeche communig nee a la Presidence du Con-
seil par M. le Delegue sanitaire d'Angle-
terre. 

Bombay, 7 mars 1884. 

Consul d'Angleterre, Alexandria. 

daces de cholera dans la vine 

Elle n'obtint, it est vrai, que trois annees de 
correction, tandis qu'on envoyait Vignot au bagne 
pour vingt annees. Mais it lui avait dit : « Sois 
tranquille, je te rejoindrai a l'expiration de to 
peine. » On a vu qu'il avait tenu sa promesse. 

X 

Le 3 mai, Albertine Jeanrond recut une lettre. 
Elle s'empressa d'en dechirer l'enveloppe, et sur 
la feuille de papier qui y etait contenue, elle lut 
ces trois dares separes avec soin l'un de l'autre : 
10-26-2. 

Quelques secondes, un calcul des plus simples, 
suffirent a la Couleuvre pour traduire ces chiffres 
en langage ordinaire. 

Depuis longtemps, en prevision de toutes les 
eventualites, Pierre Vignot et Albertine Jeanrond 
etaient convenus que trois nombres pris au hasard 
et qu'ils ne devaient jamais oublier, represente-
raient pour eux le jour, l'heure at le lieu de leurs 
rendez-vous. Les jours de la semaine partaient du 
dimancbe, represents par le c h iffre de conven-
tion 8. La journie commencait a midi indique par 
e chiffre 17. Leurs lieux de rendez-vous, au nom 

de Bombay pendant la semaine te 
ininant le lti mars. 

Signe : GOUVERNEMENT. 

Alexandrie, le 8 mars 1584. 
L'Inspecteur General, 

D' ARDOUIN. 

NOUVELLES DIVERSES 

La Pall Mull Gazette dit 	le gouve 
nement vient de publier le releve des cr 
dits supplementaire3 necessaires pour  I 
services civils dans le courant de l'ann 
financiere qui se termine le 31 mars 188 
La somme totale se monde a 365 429 
vres sterling et comprend 4 02.000 livr 
sterling pour le Post-Office (appoint( 
ments et approvisionnements); 28 , 000 li 
vres sterling pour le service diplomatiqi 
(missions speciales et de.peches); 1,5( 
pour Ia mission du general Gordon  1 

Egypte ; 10,000 !tyres sterling coma 
complement des fonds secrets. 

* * 
Un article de la Pall Mall Gazettesigna 

les dangers de la crise actuellefles affair( 
d'Egypte, blame fortement le rnouveiner 
offensif du general Graham et conseille I 
rappel des troupes a Saouakin, qu'il fan 
dra defendre a tout prix. 

La Pall Mall Gazette avertit le gouver 
nement de la necessite pressante de ran 
forcer l'armee d'occupation anglaise E 

Egypte, puisque, si Khartoum est abaci 
donne, if sera necessaire de defendre I 
nouvelle frontiere egyptienne de Wad 
Halfa. 

II est urgent que le gouvernernent adopt 
une politique plus feline en Egypte. 

La visite prochaine de NI. Vincent 
Londres soulevera tout un problem. 
faut que M. Baring agisse au Cairo aus 
librement que Gordon pacha a Khartoum 

L'argent est gaspille actuellement pa 
les administrations inixtes. M. Baring;e 
ses collegues sont entraves a tout propo 
par les obligations internationales. 

II faut que l'Angleterre se charge for 
mellement, pour une period() de quelque 
annees, des responsabilites qu'elle a ac 
tuellement sans les avower. 

L'article termine ainsi : 
a Nous sommes en presence dune cris( 

dont les resultats pourraient alter si loin 
que memo Ia reconstitution d'un cabinet 
n'aurait (piano importance secondaire. 

* * 
La valeur de l'annexion de Merw. — 

 L'immense territoire de Merw a eV), on 
le sait, avant les invasions mongoles, un 

bre de 5, classes dans leur memoir° a la suite l'un 
de l'autre,partaient des numeros de I a 5. 

Les trois chiffres que la Couleuvre venait tic 
lire : 10, 26, 2, signifiaient done pour elle : Mardi 
— nod heures du soir — rue Montpensier. 

Apres avoir dechiffre le contenu de la lettre, Al- 
bertine en etudia l'enveloppe avec soin. Bien n'in- 
diquait qu'elle eat ate ouverte avant de lui etre 
remise. Cependant, elle resolut d'agir comme si la 
police, inform& qu'on lui avait donne un rendez- 
vous, allait pier toutes ces demarches. 

Cette lettre lui etait parvenue un vendredi soir, 
elle avait done trois jours devant elle. 

Le samedi matin,elle se reveilla de bonne heure, 
contra toutes ses habitudes, fit son menage,dejeuna 
d'une tasse de lait, puis, ouvrant une armoire, y 
prit trois louis, soigeneusement caches, qu'elle 
wit dans sa poche. C'etait le reste de l'argent 
que Mlle Meryem avait donne au figurant de sa 
piece, avant de lui remettre une lettre de recom- 
mandation. Pierre Vignot, persuade que cette 
lettre lui ouvrirait les portes de I'hotel des Polkine 
et qu'il n'aurait plus besoin de rien, s'etait em- 
presse d'envoyer a sa maitresse le billet de banque 
qu'il venait de recevoir, pour l'aider a vivre jus- 
qu'au jour on pourrait la rejoindre. Un mois 
s'dtait decade et Albertine Jeanrond, prdvoyante, 
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pays d'une extreme fertilite, et encore 
aujourd'hui on pourrait, par uo vaste sys-
teme d'irrigation et par des efforts labo-
rieux, transformer ces steppes ea un im-
mense jardin. Mais it faudrait pour cela 
beaucoup trop de temps et surtout d'argent 
pour qu'on puisse supposer qua ce soil la 
le but que les Russes out eu en vue lors-
qu'ils ont annexe Merw. 

Ce qui parait beaucoup plus plausible, 
c'est qu'ils se sont empares de ce pays 
afin d'etre assures contre toute attaque de 
(lane dans leur marche ulterieure sur Herat, 
Ia porte des Irides. 

Déjà des ingenieurs russes ont fait des 
etudes preparatoires pour la construction 
d'une voie reliant Asckebad, Sarach et 
Herat a Ia ligne qui s'arrete aujourd'hui a 
Kisil-Arwal. 

Déjà Ia Nowa Wreinia nous apprend 
que des difficultes graves peuvent d'un 
moment a I'autre surgir entre Ia Russie et 
l'Emir d'Afghanistan, le vassal de l'Angle-
terre, qui vient d'occuper une partie du 
plateau du Parmir et autres points que les 
Qusses revendiquent comme relevant de 
leur domination. 

On voit done se dessiner pour un avenir 
plus ou moins prochain des complications 
dans l'Asie Centrale qui pourront faire 
perdre aux Anglais ('empire du Grand 
Mongol, pour (*acquisition et Ia conserva-
tion duquel its out commis taut d'iniquites. 

• • 
On lit dans le Courrier Outre-mer: 
Les dernieres nouvelles de !lode nous 

annoncent ('apparition du cholera sur plu-
sieurs points du territoire anglais et memo 
de noire colonie de Pondichery,oa le terri-
ble Gan a déjà fait plusieurs victimes. 

Voici quelques details sur ('explosion qui 
a ea lieu dernierement a Londres, sur la 
ligne London-Brigton, station Victoria. 

Deux fortes detonations out brusqu meat 
je to repouvante dans ce quartier, et le bu-
reau de vente des billets, Ia salle d'attente 
et le depOt des bagages se soot ecroules, 
entrainant dans leurs debris plusieurs per-
sonnes  .  Le nombre des blesses est de sept, 
dont deux grievement. Un certain nombre 
de passants ont 010 atteints et contusion- 
nes  . 

Les reueignements precis font encore 
Maul stir les details et les causes de Ia 
catastrophe. Une enquete est commencer'. 

D'apres les premieres depositions du 
chef de gare,les robinets du gaz qui eclairs 
la station avaient ate fermes comme d'ha - 
bitude, a rainuit, et l'explosion, a en juger 
par les &gals qu'elle a produits, ne peat 

econome et enirourdie, n'avait encore depense que 
deux louis. 

Elle sortit munie de sa petite fortune, se rendit 
dans un magasin de nouveautes, y fit quelques 
emplettes, rentra chez elk, s'habilla tres modes-
tement, de facon a etre remarquee le moins pos-
sible, et se mit en route pour le Jardin des Plantes. 
La Couleuvre, d'instinct, se dirigeait vers la de-
meure des reptiles. 

Elk se promena longtemps-elle paraissait cher-
cher quelqu'un et affectait d'eprouver une viva 
impatience, un grand depit de ne voir venir per-
sonne. 

Tout en se livrant a ce mange, elle regar-
dait de droite et de gauche, et bleat& elle savait 
qu'un homme des plus suspects, deja entrevu 

Belleville, l'observait de loin. Elle ne parut 
pas s'en apercevoir, ;continua de chercher celui 
qu'elle voulait parattre attendre, et ne quitta le 
Jardin des Plantes qu'au moment obi on fermait 
les portes. 

Le lendemain, dimanche, elle retourna dans le 
mettle lieu, y resta aussi longtemps et se livra au 
meme jeu. Cette manoeuvre, executee trois jours 
de suite,avait pour but de faire croire a la police 
que le Jardin des Plantes etait le lieu de rendez-
vous designs par Pierre Vignot, qu'il n'avait pu 
encore y venir, mais qu'il ne tarderait pas.  

etre attribuee qu'a Ia poudre ou a Ia dy-
namite 

« L'explosion de Ia gare Victoria donne 
lieu, dit une depeche de Londres, a des 
,commentaires passionnes On pretend 
qu'un homme brut], parlant l'anglais avec 
un accent americain, avait depose Ia 
veille an depot des bagages un sac de cuir, 
en re3ornmandaut aux employes den avoir 
grand soin. Le colonel Magendie, inspec-
tem des substances explosibles, qui a exa-
mine les decombres, a reconnu quo la 
substance qui avait provoque la catastrophe 
avait une grande force. On croit qua quel-
ques malfaiteurs I'avaient apportee dans 
('intention de commettre un crime politi-
que et qu'ellea inopinement fait explosion. 

• • 

On annonce de Shanghai qu'une grande 
revolts vient d'eclater en Mongolie. Jus-
qu'ici on manque de nouvelles sur Ia 
cause de ce soulevernent ainsi qua sur ses 
details. On croit neanmoins, dans les cer-
cies generalement bien inform& de Paris, 
qua cette insurrection aura des conse-
quences tres importantes. On la considers 
comme une diversion qui empekhera la 
Chine de contrecarrer les operations Fran-
caises an Tonkin, et facilitera l'entente 
franco—chinoise. 

4 

Nous lisons dans la Saint -James Ga-
zette : 

Un Francais intelligent,qul a lougtemps 
voyage dans le Soudan et qui se trouve ac-
tuellement a Loathes, nous kilt ce qui 
suit : 

« Je suis surpris de voir les hauts cris 
qu'on pousse en Angleterre contra la sanc-
tion donnee par la proclamation de Gordon 
pacha a Ia traite des esclaves  .  L'eselavage, 
tel qu'il existe au Soudan, n'est guere plus 
degradant pour l'humanite que celui dont 
on voit les traces a Westminster. On ne 
saurait concevoir rien de plus pitoyable 
que la condition abjecte de ces esclaves 
btanes,contraints a violenter leurs conscien-
ces pour soutenir par leurs votes un gou-
vernernent dant les actes leur inspirent un 
profond &goat — Pourtant aucune voix 
ne s'eleve en favour de ces inalheureux  .  Nul 
no verse des larmes sur leur sort ; et les 
partisans de Ia philanthropie, les humani-
taires n'osent proferer le moindre reproche 
contre le maitre irnperieux qui le fait ge-
mir sous son joug tyrannique. D 

La Sanit-James-Gazette fait les reflexions 
suivantes a propos de cette lettre : « No-
tre correspondaut suable ignorer totale - 
meat la « noble carriers » parcourue par 

Tromps de la sorte, l'inspecteur attache aux pas 
d'Albertine, au lieu de l'attendre a Belleville, de 
It prendre au point de depart, ce qui pouvait 
exciter ses soupcons, se contenterait sans doute, 

le quatrieme jour, de se rendre directement au 
Jardin des Plantes. 

Ce calculi excellent ne suffit pas a to Couleuvre ; 
elle agit comme s'il etait mauvais, car elle se rap-
pelait ces paroles de son amant : a Lorsqu'on a 
pris toutes ses precautions contre la police, abso-
lument toutes,il faut en prendre encore d'autres. ) 

Le mardi done, jour du rendez-vous convenu, le 
jour solennel, la petite Couleuvre, a. cinq heures 
du matin, sans bruit, 5:ell vif, la tete en avant, 
sortit de sa chambre, rampa le long de l'escalier 
et se glissa hors de la maison. 

Dans la rue, elle jeta un long regard autour 
d'elle : toutes les boutiques etaient encore fermees; 
on ne voyait personne. Alors, d'un pas lager, Ca-
ressant ses levres de sa langue... son tic favori... 
elle se mit a marcher droit devant elle. 

Arrivee an boulevard de la Villette, elle apercut 
un Nacre qui sortait de son depOt et descendait 
dans Paris. Elle l'arreta, et se fit conduire rue 
Saint-Lazare, a la gare de l'Ouest. 

Vers sept heures, elle montait dans le train de 
Versailles et descendait a la station de Ville-
d'Avray, apres avoir constate qu'elle etait seule  

noire grand ministre, qui , an fond, 
abhorre l'esclavage tout antant qu'un an-
tra,. Mais, pour nous servir du !engage ju-
cEcieux du Daily News, ce sont les exi-
gences de sa position qui le forcent a ae,cep-
ter ce qui, en Nalite, lui repugne proton-
dearent  .  On ne doit pas etre plus severe 
envers Gladstone a Westminster qu'on ne 
rest euvers Gordon au Soudan ! 

* 
Le marquis Tseng, depuis 	reside 

a Folkestone, n'a point Opargne ses de-
marches aupres du Foreign-Office; le mi-
nistere anglais n'a point repondu a ses 
avances. 

Une correspondance de Londres nous 
annonce que, dans une entrevue avec M. 
Gladstone et lord Granville, to premier 
ministre anglais a montre, par ,son exces-
sive reserve,combien it blamait les proce-
des employes par le marquis Tseng dans 
ses communications interessees a la presse 
de difforents pays. 

D'autre part, nous croyons savoir que 
lord Lyons a fornaellement declare au mi-
nistre des affaires etrangeres quo 1'Angle-
terre etait resolue a garder une attitude 
des plus reserver's dans Ia question du 
Tonkin, taut qua ses interets cornmer-
ciaux ne seraient pas directement en jeu  . 

La France se trouve done ea presence 
de Ia Chine seule, et cette circonstance pa-
rait orninemrnent favorable a une solution 
amiable. 

• 
• I 

Un cyclone terrifiant vient de devaster i 
 les Etats du Sud et ['Alabama. Plusieurs 

edifices publics ainsi qu'un- grand nonabre 
de .rnaisons oat ere rases. On deplore des 
penes de vies. II y a eu des scenes dechi-
rantes et lamentables. 

Les (Nits materiels soot estimos a un 
million de dollars ; les victime3 humaines 
a 300, et les proprietes detruites a 5,000. 
Les communications telegraphiques etant 
interrompues avec les differents districts, 
on s'attend d'un jour a l'autre a de nou-
veaux details au sujet de cette catastrophe. 

DERNIERES NOUVELLES 
Saouakin, 7 mars 1884. 

Inc An 	; ne se rnetnf rnni sa.t.181 a 	LW 	Jill/1141k 114 pas en 
dehors des lignes ordinaires ; its ne 
ve:ilent pas se risquer dans une attaque 
contre les positions d'Osman Degna. 

Ce dernier a categoriquement re-
pousse toutes les avances qui lui out 
ate faites. 

s'y arreter. Elle respira le grand air a pleins pou-
mons, jeta un regard charms sur Ia verdure qui 
l'entourait, et plus alerte que jamais, prit joyeuse-
ment sa course vers les bois. 

En effet, ce n'etait pas seulement pour se mettre 
a l'abri de toutes les recherches, des le debut de 
cette journee decisive, qu'Albertine Jeanrond avait 
decide de la passer a Ville-d'Avray ; c'etait aussi 
par suite de son amour pour les champs, les bois, 
le printemps et les fleurs, amour partage par 
toutes les filles du peuple de Paris. Elle devait 
l'eprouver d'autant plus vivement, qu'apres un 
long emprisonnement, elle avait rejoint Pierre 
Vignot et que leurs ressources etaient trop res-
treintes, leur avenir trop incertain, leurs craintes 
trop vives pour qu'ils pussent songer a folatrer 
dans les champs. 

Le temps etait superbe ; le ciel lui faisait fete 
comme a la plus honnete des filles. Elk parcourut 
toute la journee les bois de Ville-d'Avray et de 
Marne, comptant les heures qui la separaient de 
de son amant, vivant avec lui par la pensee, pour 
tromper son attente. 

A la voir resplendissante de jeunesse, simple-
ment mise, cherchant des violettes sur la lisiere 
du chemin, ou etendue dans l'herbe an plus pro-
fond du fourre, regardant les oiseaux voter, les 
ecoutant chanter, on l'aurait prise pour une inno- 

Les nouvelles de Khartoum,de pro-
venance anglaise, disent toutes que 
Gordon a des chances de reussir dans 
sa mission ; des nouvelles venant du 
meme endroit , mais d'une autre 
source, disent tout le contraire. 

On parle beaucoup de la prochaine no-
mination de S. E. Must apha pacha Fehmy 
comme ministre de l'interieur en rempla-
cement de S. E. Sabet pacha, qui, a ce 
qu'il parait, ne veut a aucun prix continuer 
a s'occuper des affaires taut qu'il aura a 
ses cotes un sous-secretaire d'Etat de l'ac-
tivite et du caractere de M .Clifford Lloyd. 

La nouvelle annongant que ,000 
insurges, venant auraient 
ate ecrases par les tribus fideles, sont 
de la meme officine qui fait annoncer 
torts les jours les succes de Gordon. 

M. Herbin, gerant du Consulat de 
France a Khartoum, est arrive a son 
poste en bonne sante. 

L'amiral Hewett a envoys une 
nouvelle, somma lion a Osman-Degna, 
lui laissant jusqu'aujourd'hui, lundi, 
pour y obtemperer, et, le prevenant 
que s'il n'a pas fait connaltre sa 
reponse pour cette date, mardi 
l'agbe, les troupes anglaises marche - 
ront a sa rencontre. 

D'apres les nouvelles de source an 
glaise, les bedouins campant aux en-
virons de Saouakin disent qu'Osman-
Degna se trolls erait actuellement a 
Sinkat, oh it organise et complete ses 
forces qui, toujours d'apres la memo 
source, ne se monteraient qu'a 6,000 
hommes. 

Les divergences entre M. Clifford 
Lloyd et S. E. Sabet pacha, qui ont 
motive la retraite du Ministere de ce 
haut fmctionnaire, ont eu pour cause 
principale le projet de S. E. Osman 
pacha Galeb, gouverneur de la ville, 
qui, conforrnement aux lois, voulait 
reintegrer tons les employes injuste-
meet licencies. 

M. Clifford Lloyd ne voulait rien 
admettre de cela ; c'est M. Clifford 
Lloyd qui a eu raison; c'est du moins 
lui qui l'a ernporto dans les conseils 
du Gouvernement. 

Nods osons esperer que cette grave 
affaire ne se terminera pas ainsi. 

cente fillette, inconsciente de la vie et de ('amour. 
Vers cinq heures de l'apres-midi, elle passa des 

bois de Ville-d'Avray dans ceux de Viroflay ; et, 
arrivee a la station, prit le train de Versailles a 
Paris. Toujours prudente, exagerant les precau-
tions, elle revenait par la rive gauche, apres etre 
partie par la rive droite. 

Boulevard Montparnasse, cachee sous son voile 
qu'elle abaissa, protegee par l'obscurite, elle 
monta dans une voiture fermee et se fit conduire 
a ('esplanade des Invalides. Puis, le cocher pays, 
elle marcha quelque temps, s'assura que personne 
ne la suivait, prit une nouvelle voiture et indiqua 
comme adresse le n. 20 de la rue Montpensier. 

Cette rue, qui n'est frequentee qu'a ses deux 
extremites, du cote de la Comedie-Franeaise et 
dans la partie on se trouve le theatre du Palais-
Royal, est bien choisie pour un rendez vous myste-
rieux : les indiscrets et les curieux ne peuvent 
se dissimuler derriere les rares passants, et en cas 
d'alerte, la personne poursuivle saurait se jeter 
dans un des nombreux passages qui communi-
quent avec les galeries et le jardin. 

Les calculs d'Albertine Jeanrond etaient des 
plus precis : neuf heures sonnaient lorsque sa voi-
ture s'arreta dans la rue Montpensier. 

Cinq minutes s'ecoulerent. Puis, un jeune 
homme mis avec elegance, le cigars aux levres, 

MM. 1 .  DELIGNY et Cie  a PARIS ,  
le comme 
ayant eu connaissance qu'il avait etevendu, dans 

rce, notamment en Russie, des boites de 

CONS ERVES ALIMENTAIRES 
revetues dune marque qui etait une imitation 
frauduleuse de celle qui leur appartient, ont 
introduil , devant le 'tribunal correctionnel de 
la Seine, une action en contrefacon. Le proces 
n'a ate supprime que sur la declaration for-
melle faire par les auteurs de cette contrefacon 
qu'ils reconnaissaient leur tort et qu'ils s en-
gageaient, a ('avenir, de respecter la marque 
de MM. V. DELIGNY et Cie. 

Le public est prie de se mettre en garde con-
tre ces fraudes qui seront rigoureusement pour-
sui vies conformement aux lois, en quelque lieu 
qu'elles se produisent. 
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deboucha d'une des galeries, entra dans la rue, 
regarda autour de lui fort tranquillement, apercu 
la voiture, s'en approcha, dit quelques mots au 

ouvrit la portiere et monta. 

XI 

C'etait Pierre Vignot qui, exact au rendez-vous, 
venait de rejoindre sa there petite Couleuvre, 
comme it l'appelait lui-meme dans ses moments 
d'expansion. 

Reunis enfin, apres un mois de separation, des 
que la portiere fut renfermee,ils ne songerent qu'a 
s'elancer dans les bras l'un de l'autre, a se fondre 
dans une meme etreinte. 

Le cocher, auquel Pierre Vignot avait indique 
la route qu'il fallait suivre, parcourait rapide-
ment la rue de Rivoli, dans la direction de la place 
de la Concorde. 

ADOLPHE BELOT. 

(A suivre.) 
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ADMINISiTRATION 
DES 

PAQUEFTS  -  POSTE KNEDIVI( 
Hotel 	Grande-tiretagne Anden hotel Royal Esbekieh. 'Feria par Lutierrier. 

	

Chambres et nourriture h des prix tres-modares. 	 soussigne A Giuliana, proprie- 

Franc 	Cori 	 Depot Genoa al de Cigares, Cigarettes princesses. Maison pres 	(Slif[S, de 	Maison A GIULIANI., pl'eS .1: 	'1 
• du cafe de la Poste. Ea face le jardiu de 1 Esbekieh. l'hotel Shepeard, EsbAieh, a l'hon-

neur d'informer sa nombreuse clien-
tele quo deviant partir pour ('Europe 
viers le commencement du mois de 
mars prochain, pour executer les 

I commandes qui lui ont Me deja con- 
flees et qui lui seront faites jusqu'a 
soil depart, tant pour cavils que pour 
militaires, it tient a sa disposition 

1 dans son rnagasin tin grand assorts- . 
1 ment d'etotfes de premier choix 
{ sortant des plus grandes fabriques 
I  d'Angleterre et de France, 

Les cominandes prises sur mesure- 1, 
seront livrees aux destinataires avec I i 

l 
1 la phis grande cel6rite, a des prix II 
i  tres-moderes qui defient toute con- I 
i 
I  currence. 

P S. — Des prix courants seront envoyes 
i  a tons nos clients. 

Ligne hebdomadai•e sur la Greve et la 7'i,zrquie 
Depart d'Alexandrie chaque Mercredi, a 10 heu-
res a.m., pour Constantinople avec escale au 
Piree, Smyrue, Metelin, et les Dardanelles. 

Ligne bi-mensuelle de la Mer Rouge et de la cote 
de Saumalie : Depart de Suez le Vendredi de 
chaque deux semaines, it partir du 4 janvier, 
our Djedda,Souakin, Massaoua, Hodelda, A.den, 
Zella et Berbera. 

Alexacdrie, le lerjo.nvier 1884. 

Eau. Itylinerale de Vals Source la [Favorite h prix reduits— La plus di- 
, gestive des eaux minerales. 	Conser•e s:_s riches 

proprietes dans les plus lointains voyages. Skattorisation ale 1 7Etal. Representant General 
pour l'Egypte : Eanile Dol,it Alexandria. 

VENTE, ACHAT ET LOCATION 
DE PIANOS 

ed,"- --4'' !, •  i  .A., 

`)4''''''l 	Fsson et C .,..,,  _ 	, 	 IE 12, place de la Bourse —MARSEILLE. e-- Transports a for- 
4Xdirettke.  -4  fait, affreternent, ,,Commission ;et Transit, venter et achats 
a la commission. — Service special pour l'Egypte, departs de Marseille chaque semaine par 
les vspeurs regulierS et chaque quinzaine par navires it voiles. — IV. B. Nous recominandons h 
nos clients d'E,gypte d'indiquer sisecialement a leurs expediteurs qu'ils dirigent leurs envois it 
notre adresse directe : Esson et  Cie,  en Gare Marseille, en ayant soin de reclainer l'application 

des tarifs les plus reduits sur les cheinins de fer. 

Esbdieh, route N° 56  —  Caire. 
I) 250 

I 	INDUSTRIE EGYPTIENNE 
(3arucko et Economo Boulengerie Khediviale, it cote M. Parvis, entrée 

rue du Mousky. CREDIT FONGIER EGYPTIEN FABRIQUE DE CARRELAGES EN CIMENTS 
S. Neumann, place de Lesseps, Port-SaId. Bieres de Ilan(  icli 

me), de  Kiel, blonde et double couronne noire. —  Fins hongrois,  rouges et Wanes de pre-
mieres qualites. —Cigares de Havane. — Liqueurs assorties des (premieres marques, 
en gros et en detail. 

SOCIETE kNONYME 

Au Capital de francs 80,000,000 
Siege Social au Caire. 

Prets hypothecaires; a long terme, 
remboursables par annuites calculdes 
de maniere a amortir la Dette en 10 
arts ae morns, 50 ans an plus. 

Prets hypothecaires a court terms, 
romboursables avec on sans aroortis-
sement. 

Ouvertures de Credit sur hypothe-
quo. 

Prets sur nantissement. 
Depots de fonds en compte-courant 
D4,pots de valerrs sans frais. 

Comprimes et Agglomerds 

AU MOYEN DE LA PRESSE HYDRAULIQUE 
i'aisant une force de pression de 40,000 kilo. 

GERMAIN LAURENTI A. Albertini Alexandrie. et Caire. Depot de biere de Steinfeld et tie Baviere. Esbekieh 
via-h-vis Hotel Royal. 

Al ay  Osman Grand. 
	et fabricant de Tarbouchs. 	Esbekieh, route n. 1. sa 	 — 

Grand. Depot de tabacs d'Orient, Cigares et Cigarettes de premiere qualite 

langue anglaise. Coorsdu soir it 1 X, par mois. Trois fois par semaine Lec 
 

'® 	de 
S'adresser aux bureaux duJournal. 
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FABRICANT 

Rue de la Mosquee de l'Attarina, pres le Magasin 
de la Nielson CAMOIN. 

AL,EX.ANDRIE  
J. liar I . es  Pharmacie Egyptienne (Esbekieh). — Produits chimiques et pharmaceutiques 

.1 	des premieres maisons d'Europe. Service de nuit. A. GIULIANI. 

Ch. Chiaramonti a l'honneur d'itiformer sa nombreu , e clientele qu'il vieut d'ouvrir 
le nouveau Cafe de France, pres l'Eldorado. 
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it A LOUER 
Pour le premier Avril prochain 

Une Maison avec jardin, sise au 
quartier 	 composee d'un 
rez-de-chaussee avec un premier etage 
servitudes, exude, dependances etc., 
etc., situee sur la route du Vieux-
Caire, a cote de ('Institution des Da-
tries de la Legion-dlIonneur 

S'adresser a Me Jules Rose, avocat 
au Caire. 

p ,  A y  er  Graven!, Dessinateur, 
e t C ie, 

eur,Horlrogberkie hBijouterie, chiffres et timbres, etc., pres les 1 LIAISON FONDEE EN 1865 
G. Siissmann. C 	Pr  aka  Asphalte naturelle et Lave metalliquepour trottoirs , terrasses, ecu- 

ugin i ries. magasins etc. Specialite de tuyaux en asphalte. - 
Pietro  homob • Depot de GLA.CES 	

P 	P  
et de pa piers peint. — ArneaMements et decors- ) 

tions. — Place de la Bourse, maison de l'Hotel d'Orient. 

Hotel International Boulevard Clot bey, tanu par M. illarchentay, nouveau 
9 proprietaire. Cet etablissement,situe dans un des meilleurs 

quartiers du Caire, se recommande par son confortable et ses prix moderes. Grands et petits ap-
partements. Clismbres inel.blees it d'excellentes conditions. 

Coiffeur , fournisseur de Son Altesse le Khedive. — Grand assortiment '._Ali.cJacquin  d - objets , d , e, trennes. 
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BOULANGERIE 
G. GARUCKO ET ECONOMO 

FOUIINISSEURS DE S.A. LE PRINCE HASSAN PACHA 
0••■1 

Tons les jours, 
Pains Francais, Allemand, Anglais et Grec. P. Lorman  f Fermier des annonces du Bosphore Egyptien. On traitsforfeit 

especes d'annonces, reclames, etc 
pour toutes 

1•3•10 

FOURNISSEUR de LL. AA. les PRINCESSES PAIN AU LAIT 
ET 

BISCUITS POUR CAFE ET THE 
h cote de M. Parvis, it l'arbre,entree par la rue 

du Mouski. 	D. 207. 

1. 	 Chapellsrie 	 de Londres Chapeaux et de Paris. B 0111  place de la Bourse, DR LA  

FA3aI1LLE KIIEDIVIALE 
LE CAIRE 	— 	RUE MOUSKY 

Horaire du Chemin de fer du 
Midan :9h ;11h.30, 2 b.6h.et 9 h.15 Grand  Hotel des 'Rains a Helouan. I A Vend re un etage

5 p 	
meu 

ll
ble 

 man
comper,ose de 

iec es, sae a 	g 	sa- 
lon, cuisine et charnbre de terrasse, avec conti-
nuation de bail. Belle position. S'adresser aux 
bureaux du journal. 

De Helouan : 7 h. 30, 10 h. 20, 12 h. 45 , 3 h. 30 et 8 heures. 
Lunettes et Pince-nez, Or, Argent, Nicke , 

Ecaille et belie, Verses, Etuis, Jumelles, Lon-
gues-vues, Microscopes, Loupes, Niveaux, 
Boussoles, Barometres, Thermometres, Areo-
metres, Hygrometres, Instruments de precision 
d'Electricite de Mathematiques, de Physique 
d'Arpentage et de Nivellement. 

Schneider Patissier Confiseur, Esbekieh.— Bonbons fins, liqueurs des Iles, Fournisseur 
pour Bals et Soirees. 

Pdtel  d'Orient  place de l'Esbekieh an Caire. Hotel de 1" classc, se recommende par 
sa bonne situation et le confortable de ses appartements. Cuisine et 

service soignes. Omnibus a tous las trains. — Prix moderes. 
ANTONIO VERONESI 
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Maison fondee en 1853 

D6pot Whorlogerie, bijouterie et 
joaillerie 

Avec atelier annexe pour reparations 
de montres et tout travail d'orfe-
vrerie et joaillerie. 

Mouski, an commencement de la rue neuve. 

'  L'URBAINE Tano Esbekieh. — Antiquites, Objets d'art, Tapis d'orient, Chinoiseries, Meubles arabes. 

Reparations dans les 24 heures. Al Progresso Jannuzzo .et  T  kil  111egato,  Esbekieh. — Vatements sur mesure. 
Prix tres modeles. — Etoffes francaises et anglaises 

COMPAGNIE ANONYME D'ASSURANCES 

Contre l'Ineendie, la Fondre,l'explosion 
du Gaz et des Apparells a Vapour 

FONDEE EN 1838 
Capital social CM MILLIONS de Francs 

Garanties de toute nature TRENTE NEUF millions 
Les valeurs assurcies par Ia Compagnie au 

31 ddcernbre 1882 s'6Ievaient a 6,576,771,230 fr. 
Elle a paye, depuis son origine, plus de 

76 MILLIONS de francs 
Agent general pour l'Egypte, M. Fernand Dol. 
Agent particulier au Caire.M. C.di P.Ceccarelli. 

• Ombra as Grans 
sortime

d
nts de Meubles  dores et  

reparations 
On se charge de l'expedition par poste de 

toute commando. 

A.Laneuville  Ea.-argentier de Ia maison Khediviale— Dorure, krgenture et Repara- 
tions on tons genres. — Maison Kanta.ra El-Dick. 
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. 	or 	t Co  Representants-Commissionnaires.0 Orations de Douane 
Recouvrements et encaissements. 	Esbekieh, route N• 1 
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BRASSERIE A.- BOHR ebe Tabacs, Cigares et Cigarettes de toutes provenances. Vente des journaux d'Europe et 
du Bosphore Egyptien, du Phare  d'Alexandrie et de l'Egyption Gazette. COGNACS  & FINES CHAMPAGNES 

de Gabriel Cron file et Cie 

COGNAC 
Depot pour la vente en gros : 

CHEZ DANIEL WEIL 

A ALEXANDRIE ET AU CAIRE . 

AGENT GENERAL POUR L'EGYPTE 

On trouve en stock des cognacs de 1875 
870, 1865, 1860, 1854, 1838, 1830, 1805. 

n. V  F orch'  1. d et Fischer ‘. 	1. 	 SELLIERS  et  CARROSSIERS out l'honneur d'informer le I i Public,qu'ils ant ouvert un magasin,Boulevard Abdul 
Haziz, pres le Tribunal, de tons les articles de carrosserie, do sellerie, d'ecurie et de panssge. 
Genre francais et anglais. — Ces marchandises sont le notre propre fabrication, ce qui nous 
permet de les offrir, it noire clientele, it des prix tres-moderes.— VOITURES NEUVES ET ECHANGE, 

AU CAIRE 

BIERE DEBANIERE 
1111.11115=Wilff‘ 	 
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AVIS 
Le cabinet de M. le docteur Fre-

deric Freda est situp an Caire, rue 
d'Abdin, en face la pharmacie Casca-
relli. 
Ouvert tous les soirs de 2 a 	heures. 

EAUX MINERALES 

DE ROHITSCH (Styrie) 

IIUIT MI DAILLES Excellente boisson de table favori-
sant la digestion, s'emploit aussi avec 
grand succes contre les hetnorroldes, 
constipations etc. 
Fr. 17 la caisse de 25 bouteilles an 

depOt d'Alexandrie. 
Fr 17 112 la caisse de 25 bouteilles au 

dei.Ot au Cadre. 
Seul depositaire pour l'Egypte : 

GUSTAVE MEZ 

Eau purgative de Bude (Hongrie) analysee par l'academie d'Etat de Budapest par les profes- I Consultations tours Dr Zeissel de Vienne, Stolzel is Munich, Hardy it Paris, Tichborn it Londres ; recomman-i 
dee par les plus celebres medecins a cause de l'abondance de Lithion qu'elle contient et qui est 1 digents. 
indiquee contre les maux d'estomac  et  de la. vessie. En vente, dans toutes.les pharmacies et les I 
(ii, pots  d'eaux minerales. 

Representant general et depot pour l'Egypte A.lexandrie et an Cairo, chez B. FISCHER et Cie. lir 	

pour les in- aortuites 
LE CAIRE, IMP. FRANCO-EGYPTIRNNE. 

AUX 

 

DIET ES  DE  BITQUETERIES 1111.1:SSAGERIES CENTRALES rue Neuve, Caire. 

Je recommande vies Machines a  rapeut, it traction  et a eras,  pour la  ramication it bon marche 
de toutes sortes de briques, tulles, tuyaux, etc., ntais spdcialement mes 

PRESSES A BRAS A FONCTIONNEMENT CONTINU 
pour la FABRICATION des nurgums 

Elles surpassent tous les autres systromes de fabrication par 
les plus grands avantages et la plus grande econornie qu'elles 
offrent. Avec une de ces presses, deux hommes sulllsent pour 
fabriquer 4,000 magnifiques briques; elles conviennent 
aussi parfaitement 'then pour comprimer les duties pour trottoirs 
et pour vestibules, les briques rd fractaires, les pierres de pres a 
chaux et a ciment, les briquettes de scones, etc., ainsi que pour 
achever le pressage de pierres faconndes mi-sechees A l'air. 

PROSPECTUS GRATIS 
Louis .PAGER, Fabricant de Machines, a Ehrenfeld-Cologne-sIRh. (Allemagne, 

Egalement en depot specialite : 
Litthaue Bitter 24 fr. la caisse de 12 bou-

teilles. Biere LION, de Baviere, fr. 50 la caisse 
de 48 bouteilles. 

Grand assortiment de Liqueurs premieres 
qualites. 

TRANSPORTS  POUR TOUS PAYS 

Operations  de Douane i 
ASSURANCES COMMISSION -- REPRESENTATION 

lllaison fondee en 1878 
OMPSZ.G.I 021111•111= 

v ‘iterie Fr anco-Egynt;  
vtia 	 e4ne 

J. SERRIERE 
D. ELEFT ERION 

A  I  X  AN  DR  E 

Rue du illouski -)9, Rue esostris, 
s.V.Sseirtesiases.: .se.s, 

LE CAM' 
•  

RUE DE L'ANCIEN TRIBUNAL, AU CAIRE 

A. ALBERTIM S. INKU ➢ AAN Specialite d'Imprimes pour Administrations 
Celerite dans l'execution des Commandos 

Fou.rniseu.rs 
DE LA 

ALEXANDRIE ET LE CAIRE 

Seul representant en Egypte de la BIERE DE STEINFELD 
MT& 	neral. —  Vente en fats et en bouteilles. 

Succursale d Port-Said 
Le Caire, Esbekieh, en face de la brasserie Kovats, dans la maison de M. Auguste Korff. 

GRAND DEPOT DE BIERE (BOCKBIER) 
!ileler Doppelkronen, garantie sans alcool, noire, en grandes bout. la caisse de It douz. 

la caisse de 1 douz. 
La bouteille 1 fr. 50. 

Elder  Lagerbier, blonde en grandes bouteilles, la caisse de 4 douz. Fr. 48.50. 1 
i IWPRESSIONS EN TOUS GENRES LITHOGRAPHIE,TYPOGRAPHIE 

Pompes et robinets a . I Grand Choix de Caracteres entierement neufs 

du 1 I COMPAGN1E 	 SUEZ UNIVERSELLE DU CANAL MARITIME DE F. 54.  ,  Biere de Baviere Lowenbrau en bouteilles. Vins de France, d'Italie, dllongrie et 
; F. 16 .  Rhin. Liqueurs assorties et specielite de Bitter Suisse de la maison A. F. Deunler 

I Eaux minerales de St-Galmier, Rakoczy et Rohitsch. 
Service eomplet pour cafés at brasseries. Verreries assorties, Browses, 

/  '  biere — Vente en gros. Franco ill, domicile. 1 1 de 1 douz. 	« 14. FRANCAIS, RCS EV ARABES 
aVrib'liDat OQ l'ONV2t 11.71Dni;33 

FABIRIQUE DE REGISTRES 

La bouteille 1 fr. 25. 	 , Succursale de la Fabrique Royale de cigares de Messieurs 
Specialite Pepsin-Bitter la bouteille fr. 4. — Veritables (Agaves de Ilavane  tres bon 1 Utrecht (Hollande). 

•narche. Fourniture de bieres de toutes les autres qualites suivant,ordre. — Prix speciaux plus 	Esbekieh-Route n.1, presque 	l'Hotel Royal. 
•eiluits pour les acheteurs de grosses quantites. 

Van der Jagt et Ural/cols 

ATELIERS DE RELIURE 
4_ 
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